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Drainage souterrain 
 
Abaisser la nappe phréatique à un niveau adéquat 
 
Favoriser l’enracinement des plantes et le passage de la machinerie. 

Source: Robert Lagacé, ULaval 



Consulter  d’abord : 
 Les  cartes de sol  

 L’étude « Inventaire des problèmes de 
dégradation des sols agricoles du Québec » 

 Le plan ou les plans de drainage souterrain 
existants sur la ferme ou lorsque possible des 
voisins et le rapport d’étude de perméabilité, 
profils de sol, la localisation des drains 
existants, etc. 

Afin d’évaluer : 
 Le potentiel, les propriétés physiques de ces 

sols (l’épaisseur des couches, la perméabilité, 
la granulométrie, la sensibilité à l’érosion, etc.) 
et les problèmes de dégradation de ces sols. 

 



Il est très important d’aller au champ pour évaluer les  
problématiques et les propriétés physiques des sols  
 
Outils précieux: 

 Une pelle, une tarière, un couteau, un ruban à mesurer 
 Vos yeux, vos mains et votre nez 
 

Expertise au champ et profil de sol  



Nappe phréatique élevée: vérifier la provenance de l’eau 



Photo : MAPAQ, Centre-du-Québec 

Dans le cas de systèmes existants 
• Déterrer les drains dans la zone problématique 

 
Problèmes possibles 

• Colmatage physique (ensablement ou racines); 
• Colmatage par ocre de fer et/ou manganèse; 
• Drain écrasé ou bague détachée; 
• Mauvaise pente, contrepente, etc.; 
• Manque de profondeur des drains; 
• Nappe perchée; 
• Sol imperméable; 
• Écartement inadéquat (rabattement trop faible). 
 



Nouveau projet: réaliser un plan  



Utilisation du MNS pour réaliser un plan  



 
 

 
 

Pourquoi réaliser un plan de drainage souterrain? 
 
 
Pour évaluer le potentiel, la faisabilité et la rentabilité du projet. C’est une 
assurance de qualité et d'efficacité. Cela comprend : 
 
 Profils de sol  
 Tests de perméabilité et une évaluation de l'écartement des drains 
 Évaluation du risque de colmatage par l’ocre de fer 
 Relevé d’arpentage ou utilisation du modèle numérique de surface (ou 

LIDAR) pour planifier : 
 L’orientation, la profondeur et les pentes des drains  
 Dimensionnement des collecteurs 

   



 Arpentage GPS ou Station totale:  25 à 30 $ /ha  
 Analyse granulométrique: 75 $ ou 150 $ avec sédimentométrie 
 Réalisation tests conductivité hydraulique et enrobage: 

 
 
 
 
 
 

 Réalisation plan drainage souterrain complet 
Plan de drainage souterrain 

Partiel sans calcul de pente (< 
15 ha) 

75 à 90 $/ha 

Partiel sans calcul de pente (> 
15 ha) 

40 à 50 $/ha 

Systématique avec calcul de 
pente (< 15 ha) 

110 à 130 $/ha 

Systématique avec calcul de 
pente (> 15 ha) 

75 à 95  $/ha 

Écartement et enrobage de drains 

< 10 ha 40 à 45 $/ha 

10 à 20 ha 35 à 40 $/ha 

20 à 30 ha 30 à 35 $/ha 

> 30 ha 25 à 30 $/ha 

 Les coûts varient selon la complexité du plan et incluent le déplacement et la visite terrain. 

Coût 



Plan sans pentes calculées 



Règles générales de conception et d’exécution du drainage 
souterrain pour un nouveau projet : 

Les connaissances, les normes  et les  éléments 
importants se retrouvent : 
  
 Guide en drainage souterrain CRAAQ 2005 
 
 Drainage souterrain AGDEX 555  CPVQ 1989 
 
 Drainage - Notes de cours  
 par Robert Lagacé, ing. et agr., 

professeur GAE-3001, Sept. 2015 
 

 
 



Figures provenant Adgex 555 ‘’ Drainage souterrain. Information générale avril 1976 ‘’ 

 

Pour les nouveaux  projets : 
 
 

 Réaliser des tests de perméabilité 
 
 Le besoin et écartement 

 
 

 Évaluer les risques de colmatage 
  

 Analyse granulométrique (choix 
du filtre)  
 

 
 Test de fer  
 (Ocre de fer ) 

 
 

 
Photo: Victor Savoie, MAPAQ,  
Centre-du-Québec 



Figures provenant Adgex 555 ‘’ Drainage souterrain. Information générale avril 1976 ‘’ 

 

Réaliser des tests de perméabilité 
 
 
 

 pour évaluer si l’on peut drainer(potentiel) 
 évaluer l’écartement 

 
 





Fiche utilisée lors des tests de conductivité hydraulique 

Source: Robert Lagacé, Université Laval 



Avec K1=K2=0,182, porosité de drainage (µ) = 0,02, 
rabattement = 30 cm/jr, profondeur de drains = 1m: 
Écartement calculé = 15,1 m 



 





Selon le producteur, comparaison entre les champs voisins pas drainés et 
ceux qui ont été drainés et sous-solés: 
 
Saison 2015, soya de semences: 
 
 - Champs drainés et sous-solés: 1,6 tonnes / acre 
 - Champs pas drainés: 1,3 tonnes / acre 
 
Investissement rentabilisé en 7 ans, selon ses calculs. 



Rabattement de la nappe 



Impact de l’écartement des drains pour des rabattements de nappe 
passant de 30 et 50 cm/jour 



Porosité de drainage 

Figure provenant « Guide de référence technique en drainage souterrain et travaux accessoires CRAAQ 2005 » 
 



 
 

 
 

Choix de l’écartement des drains : 

Figure provenant « Guide de référence technique en drainage souterrain et travaux accessoires CRAAQ 2005 » 
 



Choix de l’écartement des drains : 

Choix final de l’écartement des drains est basé sur: 
 

• Tests de conductivité hydraulique réalisés par la firme 
• Principalement au printemps 
• Pas toujours possible 

• Tests réalisés dans le cadre des anciens plans de drainage (ou lots 
voisins).  

• Possible de les trouver sur info-sols. 
• Observations du producteur sur les lots voisins 
• Type de topographie, nivellement (présence de raies de curage, 

largeur des champs, etc.) 
• Budget 

• Première ligne est la plus ‘’payante’’ 



 dans les sols sableux et/ou limoneux 
(- de 20% d’argile) 

 
 réaliser des analyses granulométriques  
 (pour le choix du filtre) 

 
 utiliser un drain de type 3 (grandes perforations) 

 
 utiliser filtre : se référer au Guide de référence 

CRAAQ 2005 et CPVQ1989. 
 

Mise en garde: 
 
Suite à la réalisation de nombreux diagnostics de drainage 
réalisés en région CDQ et selon Jacques Robert, nettoyeur 
de drain, plusieurs systèmes de drainage sont bouchés par 
du limon et sable fin en raison d’un mauvais choix de filtre 
(la majorité des entrepreneurs utilise un filtre 450 micron). 

Photo : MAPAQ, Centre-du-Québec 

Évaluer les risques de colmatage physique par le sol 



D85= 110 microns donc selon les normes un filtre ayant des 
mailles de 220 à 330 microns 



 Enrobage tricoté standard 450 microns 
 Enrobage tricoté ou non-tissé 250 microns 
 Enrobage non-tissé 110 microns 
 Aucun enrobage 

Enrobage des drains 



 
 

 
 

 dans les sols sableux et/ou limoneux 
 

 vérifier dans les fossés la présence de 
rouille et/ou film huileux 

 
 Présence de marbrures dans le sol 

 
 réaliser un test d’eau (trousse HACH) 

 
 Se référer au Guide de référence technique 

en drainage souterrain CRAAQ 2005 
 

Photos: Victor Savoie, MAPAQ, Centre-du-Québec 

Évaluer les risques de colmatage ocre de fer et/ou manganèse  



 
 

 
 

 
 Colmatage du filtre 

 
 Colmatage des pertuis: drain type 3 

 
 Colmatage à l’intérieur du drain 

Photos: Victor Savoie, MAPAQ, Centre-du-Québec 

Évaluer les risques de colmatage ocre de fer et/ou manganèse  



Photos: Victor Savoie, MAPAQ, Centre-du-Québec 

Évaluer les risques de colmatage ocre de fer 
et/ou manganèse 

Réaliser un test d’eau (trousse HACH) 

Véronique Gagnon, ing. et agr. GCABF  


